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Introduction

● Le Shōnishin, signifiant 
littéralement « aiguille pour 
petit enfant », est une 
technique d'acupuncture 
pédiatrique japonaise 
douce et non invasive.



  

Introduction

● La médecine pédiatrique, incluant l'acupuncture 
pédiatrique (shōnishin) au Japon, a des racines 
dans la médecine chinoise, introduite au VIe 
siècle par des médecins coréens. 

● En 701, elle est reconnue comme médecine 
d'État au Japon. 

● La médecine pédiatrique est mentionnée dans le 
Huangdi Neijing (vers 300 av. J.-C.), soulignant la 
perception des enfants comme immatures.

● Pendant la dynastie Song, Qian Yi écrit le premier 
manuel de pédiatrie, « Xiao Er Yao Zheng Zheng 
Zhi Jue », considérant les enfants comme des 
êtres indépendants, marquant ainsi la naissance 
de la pédiatrie en Chine ancienne.



  

Introduction

● Le terme « Shōnishin », signifiant « aiguille 
pour bébé », apparaît pour la première fois 
en 1537 dans un écrit chinois (xiao er zhen). 

● Utilisé en Chine et au Japon, il désigne une 
méthode d'acupuncture pour enfants, avec 
des aiguilles et du moxa, particulièrement 
répandue à Osaka jusqu'au XIXe siècle. 

● Il évolue au début du XXe siècle vers une 
méthode non invasive. 

● L'école Daishi Hari, fondée en 1888, est la 
plus répandue et a contribué à la 
reconnaissance internationale du Shōnishin.



  

Principe

● Elle utilise de petits 
instruments métalliques 
(comme le Daishi, Teishin ou 
Enshin) pour stimuler la peau 
par effleurement, tapotement, 
frottement ou vibration le long 
des méridiens et des points 
d'acupuncture, sans insérer 
d'aiguille.



  

Principe

● Le Shonishin reste très général 
en stimulant de larges zones, 
mais qu'il peut cibler des points 
spécifiques pour traiter des 
symptômes précis, tout en 
conservant une approche non 
intrusive et adaptée à la 
sensibilité de l'enfant.



  

Chokishin

● Outil plat avec un ou 
plusieurs bords lisses 
(parfois légèrement 
courbés) utilisé pour des 
mouvements de raclage 
doux (Gua Sha) sur la peau 
pour améliorer la circulation.

● Ici en forme de poisson



  

Chokishin

● Le corps large (le ventre du poisson) : Utilisé 
pour racler ou lisser les grandes zones du 
corps (dos, jambes, bras) ou du visage/cou, 
avec une pression douce ou plus appuyée.

● La queue ou les extrémités pointues : 
Utilisées pour appliquer une pression plus 
ciblée sur des points d'acupuncture ou pour 
bien épouser les contours et les lignes plus 
fines (mâchoire, sourcils, arêtes du nez).

● Le dos dentelé (près de la tête) : La partie 
dentelée ou "écailleuse" sert souvent à une 
stimulation plus superficielle ou à une action 
de "peignage" sur certaines zones.



  

Daishi

● C'est l'un des outils non 
invasifs les plus fondamentaux 
utilisés en Shonishin et dans 
certaines formes d'acupression 
pour adultes.

● Ce stylet est conçu pour 
stimuler les points et les 
méridiens d'acupuncture sans 
percer la peau.



  

Daishi

● L'extrémité en forme de boule : La boule est utilisée 
pour appliquer une pression douce et diffuse, ou 
pour frotter de manière circulaire les zones ou les
points d'acupuncture. Elle permet de couvrir une 
petite surface sans être trop agressive.

● La petite pointe émoussée : Souvent, au sommet de 
la boule, il y a une très petite pointe arrondie 
(presque invisible), utilisée pour stimuler des points 
d'acupuncture très spécifiques avec précision et 
légèreté.

● L'autre extrémité (la tige) : Le côté opposé à la 
boule est parfois utilisé pour lisser ou caresser le 
long des méridiens, comme un Enshin, ou 
simplement comme une poignée pour un contrôle 
maximal.



  

Daishi



  



  

Objectif

● Rééquilibrer l'énergie (Qi) 
de l'enfant, très sensible et 
superficielle, pour soutenir 
son développement et 
traiter des affections 
courantes.



  

Modèle thérapeutique

● Le développement 
énergétique de l’enfant à la 
naissance est esquissé mais 
pas complètement développé, 
en lien avec les douze 
méridiens du corps, qui ne 
sont pas encore pleinement 
fonctionnels selon la tradition 
sino-japonaise.



  

Modèle thérapeutique

● Au cours de la première 
année de la vie d’un enfant, 
quatre des douze méridiens 
principaux collaborent en 
trois familles : frontale, 
postérieure et latérale, 
chacune avec un thème de 
développement spécifique. 



  

Modèle thérapeutique

● Famille frontale : Aide le nourrisson 
à trouver son centre de gravité, 
favorisant le contact main-main et 
pied-pied, et lui permettant de 
ressentir ses limites personnelles.

● Fonction énergétique : Elle est 
souvent reliée aux méridiens de 
l'Estomac, de la Rate/Pancréas 
(digestion et assimilation) et du 
Poumon (système respiratoire et 
énergie défensive).



  

Modèle thérapeutique

● Famille postérieure : Se concentre sur 
la posture et la verticalité, avec des 
expériences comme lever la tête en 
position ventrale, et inclut le 
développement de la parole et la 
sensibilité profonde.

● Fonction énergétique : Elle est souvent 
reliée au méridien de la Vessie (grand 
méridien du Dos) et des Reins 
(énergie ancestrale ou Jing), 
influençant la vitalité de base et la 
protection.



  

Modèle thérapeutique

● Famille latérale : Implique la rotation, 
généralement réussie vers six mois,
reliant flexibilité physique et mentale, 
avec un accent sur le sens de 
l’équilibre.

● Fonction énergétique : Elle est reliée 
principalement aux méridiens du Foie 
et de la Vésicule Biliaire, qui gèrent 
le mouvement, la fluidité et la 
planification.



  

Modèle thérapeutique

● Le développement énergétique des 
méridiens interagit avec la fonction 
motrice jusqu'à environ six à sept 
ans, préparant l'enfant pour l'école. 

● Si un enfant ne parvient pas à 
atteindre un développement 
adéquat, un soutien comme le 
Shōnishin peut être bénéfique pour 
favoriser un développement sain et 
traiter des troubles fonctionnels.



  

Shōnishin professionnel



  

Shōnishin à la maison



  

Shōnishin à la maison



  

Shōnishin à la maison



  

Indications courantes

● Troubles digestifs 
(coliques, constipation), 
problèmes de sommeil 
(éveils fréquents), troubles 
ORL (rhumes, asthme), 
énurésie, irritabilité, 
hyperactivité.



  

Indications courantes
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Indications courantes



  

Avantages

● La technique est indolore, 
souvent agréable pour 
l'enfant, et les parents 
peuvent apprendre des 
gestes simples pour 
renforcer le traitement à la 
maison. Les séances sont 
généralement courtes.



  

Avantages

● Les stimuli sont adaptés aux enfants, 
notamment aux bébés, avec des 
interventions minimales qui s'avèrent 
très efficaces. 

● Le temps de traitement varie de moins 
de 5 minutes pour les nourrissons à 8 -
10 minutes pour les plus grands, avec 
une fréquence de 1 à 2 fois par semaine 
pour les problèmes aiguës et toutes les 
1 à 2 semaines pour les problèmes  
chroniques.



  

Avantages

● Les personnes âgées présentent des 
similitudes avec les jeunes enfants, 
dans la circulation énergétique et la 
sensibilité.

● Le Shōnishin pourrait être 
particulièrement bénéfique en gériatrie, 
et celà se pratique déjà au Japon, on 
parle alors de Seijin Shonishin.

 



  


